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Les normes sociales dans la République romaine  
d’après le regimen morum des censeurs

Michel Humm

Dans les institutions de la République romaine, la censure était une magistrature aux 
multiples fonctions parmi lesquelles le regimen morum était une des plus importantes, ce qui 
a largement contribué à en façonner l’image ainsi que l’autorité 1. Cette opération consistait 
à “diriger”, à “régler” et à “conduire” (regere) les mœurs et le mode de vie de chaque citoyen 
romain en s’appuyant sur un certain nombre de “règles” ou de “normes” sociales implicites ou 
explicites. Elle passait par un contrôle ou un examen des comportements publics ou privés, 
qui pouvaient être sanctionnés par une “flétrissure” (nota) pour ceux dont le comportement 
ou le genre de vie s’écartait des “normes” attendues. Mais celles-ci restent assez difficiles à 
définir car jamais les censeurs n’en ont établi de liste précise ni ne se sont appuyés sur un 
corpus de lois ou de textes normatifs pour justifier leurs mesures. Les “normes sociales” sur 
lesquelles ils s’appuyaient semblaient toutefois connues de tous, ou du moins acceptées par 
le plus grand nombre, si bien que le regimen morum des censeurs de la République romaine 
peut fournir un “cas d’école” pour leur définition et leur étude dans le domaine des sciences 
sociales.

En latin, norma désignait une équerre, matérialisation et modèle de l’angle droit, avant 
d’être, au sens figuré, la règle ou la loi : “c’est la métaphore de la rectitude 2.” Au sens moral, le 
mot est souvent associé à regula, qui semble correspondre au mieux à la notion de “norme” 
dans le monde romain 3. La regula est étymologiquement liée au verbe regere (“diriger”, 
“conduire”, “régler”), suivant un lien sémantique que devait sentir Cicéron lorsqu’il parlait de 
la regula, ad quam omnia iudicia rerum dirigentur (De finibus, 1.63) 4, et que l’on retrouve dans 
l’expression regimen morum. Dans son sens moral, la regula correspond au grec kanôn, et 
désigne l’ensemble des normes sociales et des conduites qu’il convient de respecter, ou dont le 
non respect peut entraîner la désapprobation sociale, voire la condamnation et l’exclusion du 
groupe social, comme dans le cas de la nota censoria. Dans son traité Des lois, Cicéron considère 
que la vraie source du droit (ius) vient de la “loi suprême (summa lex) qui, commune à tous 
les siècles, est née avant qu’il n’existât aucune loi écrite ou que fût constitué nulle part aucun 
État”, car “c’est elle en effet qui est la force de la nature, l’esprit et la conscience de l’homme 

1	 Mommsen 1894, 35-108 ; Polay 1971 ; Astin 1988 ; Baltrusch 1989 ; Lo Cascio 2001b ; Humm 2010 ; Bur 2013, 
31-307.

2	 Ernout & Meillet [1932] 1994, 444 (s.v. “norma”) ; Coqui 2005, 1004.
3	 Ernout & Meillet [1932] 1994, 569 (s.v. “regula”).
4	 Ernout & Meillet [1932] 1994, 567-568 (s.v. “rego”).
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prudent, la norme (regula) du droit et du non-droit” 5 : la regula (“norme”) pouvait ainsi se 
trouver placée au-dessus du droit commun (ius) et des lois votées (leges), et ainsi atteindre 
une dimension transcendante 6. Toutefois, malgré la définition “essentialiste” donnée par 
Cicéron, “règles” et “normes” sont des constructions sociales susceptibles de varier selon 
les époques et les lieux, tout en constituant des principes d’action et de comportement 
qui reposent sur un certain consensus social et sur une transmission culturelle 7. Depuis les 
travaux d’É. Durkheim (fin xixe-début xxe siècle), la norme sociale désigne une “manière de 
faire, de se comporter ou de penser, souvent majoritaire, socialement définie et sanctionnée, 
selon un système de référence implicite (une idéologie, des valeurs) ou explicite” (une règle, 
le droit, la loi) 8. La norme se présente ainsi comme une “règle” ou un “principe (…) auquel on 
doit se référer pour juger ou agir” ; elle s’établit par référence à un horizon d’attente considéré 
comme “un modèle de ‘type idéal’, (…) par rapport auquel tout ce qui dévie est considéré 
comme anormal” 9. C’est dans ce cadre conceptuel qu’il faut essayer de comprendre les 
règles suivies par les censeurs au moment du regimen morum ainsi que les normes sociales 
implicites ou explicites qui présidaient à leur jugement.

L’organisation périodique et régulière du census par les censeurs permettait non 
seulement de connaître de manière relativement précise le nombre de citoyens qui 
composaient la civitas Romana à un instant donné et d’estimer leur fortune, mais aussi, à 
travers la discriptio classium, la recognitio equitum et la lectio senatus, d’attribuer à chaque 
citoyen sa “juste” place, c’est-à-dire son “rang” (ordo), dans la société civique 10. Toutefois, cette 
classification et cette mise en ordre ne dépendaient pas seulement de critères objectifs et 
quantifiables, comme la fortune, mais aussi de la dignitas de chaque citoyen, c’est-à-dire de 
son “honorabilité civique” 11 : cette dernière était certes liée au “rang” qu’un citoyen occupait 
dans la société, mais dépendait aussi de son comportement personnel public ou privé, 
c’est-à-dire de son respect ou non des normes sociales jugées conformes à son statut 12. Il 
n’existait naturellement aucun “catalogue” précis des normes de comportement attendu ou 
proscrit pour chaque “rang” qu’un citoyen pouvait occuper dans la société, mais les raisons 
invoquées par les censeurs lors du déclassement d’un citoyen dans le cadre du regimen 
morum permettent de dresser, en négatif, un tableau des normes attendues. La régulation 
et la direction des mores par les censeurs supposaient ainsi l’existence de “normes” sociales 
ou civiques considérées comme exemplaires parce qu’inscrites dans la tradition du mos 

5	 Cic., leg., 1.19  : Ea est enim naturae vis, ea mens ratioque prudentis, ea iuris atque iniuriae regula. (…) 
Constituendi vero iuris ab illa summa lege capiamus exordium, quae, saeclis <communis> omnibus, ante 
nata est quam scripta lex ulla aut quam omnino civitas constituta (trad. G. de Plinval, CUF, 1968).

6	 Cf. Coqui 2005, 1005.
7	 Lundgreen 2011, 29-50 ; voir aussi, dans ce volume, la contribution de C. Lundgreen, “Norme, loi, règle, 

coutume, tradition : terminologie antique et perspectives modernes”.
8	 Rey, éd. 2005, 1003 (s.v. “norme”).
9	 Imbs, éd. 1986, 239 ; sur la distinction entre “règles” et “principes”, voir la contribution de C. Lundgreen 

dans ce volume.
10	 Piéri 1968, 30-75 ; Lo Cascio 2001b ; Humm 2005, 146-153 ; 185-226 ; 283-308 ; 345-372 ; Bur 2013, 35-120.
11	 Liv. 1.42.4 : Adgrediturque inde ad pacis longe maximum opus, ut quemadmodum Numa divini auctor 

iuris fuisset, ita Servium conditorem omnis in civitate discriminis ordinumque quibus inter gradus 
dignitatis fortunaeque aliquid interlucet posteri fama ferrent. Cf. Mommsen 1894, 61-62.

12	 Hellegouarc’h [1963] 1972, 388-411 ; Badel 2005, 42-45 ; id. 2014.
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maiorum : dès lors, dans quelle mesure celui-ci constituait-il la norme ultime de référence, à 
partir de laquelle étaient “régulées” ou “régies” les mores, et donc évalués les comportements 
publics et privés des citoyens ? Les exemples de regimen morum transmis par nos sources 
littéraires évoquent la plupart du temps des sanctions consécutives à des transgressions 
à l’égard de ces “normes”  : dans quelle mesure celles-ci permettent-elles de connaître les 
normes positives du comportement social ou civique normalement attendu ? Enfin, on peut 
s’interroger sur l’universalité civique des normes ainsi définies  : celles-ci étaient-elles les 
mêmes pour tous les citoyens, ou dépendaient-elles de la catégorie sociale ou du groupe 
civique auquel appartenait chacun d’eux ?

La naissance du regimen morum

Les sources antiques associent souvent la censure avec le regimen morum, au point que 
cette fonction finit par caractériser et par définir la nature même de cette magistrature  : 
certaines sources le font en évoquant la censure de manière générale, comme Tite-Live 13 
et Denys d’Halicarnasse 14, mais la majorité d’entre elles le font à propos des mesures prises 

13	 Liv. 4.8.2-4 : Idem hic annus censurae initium fuit, rei a parua origine ortae, quae deinde tanto incremento 
aucta est, ut morum disciplinaeque Romanae penes eam regimen, senatui equitumque centuriis decoris 
dedecorisque discrimen, sub dicione eius magistratus, ius publicorum ius priuatorumque locorum, 
uectigalia populi Romani sub nutu atque arbitrio essent. Ortum autem initium rei, quod in populo 
per multos annos incenso neque differri census poterat neque consulibus, cum tot populorum bella 
imminerent, operae erat id negotium agere. Mentio inlata apud senatum est rem operosam ac minime 
consularem suo proprio magistratu egere, cui scribarum ministerium custodiaeque tabularum cura, cui 
arbitrium formulae censendi subiceretur : “Cette même année vit le début de la censure, magistrature 
d’abord peu importante, mais qui se développa tellement que, par la suite, les mœurs (mores) et 
la discipline romaines furent soumises à sa direction (regimen), que les questions d’honneur et de 
déshonneur au Sénat et dans les centuries de chevaliers furent du ressort de cette magistrature, que 
la législation du domaine public et des terres privées, ainsi que les redevances dues au peuple romain 
furent sous son jugement et à sa discrétion (sub nutu ac arbitrio). Elle dut son origine à ce que, dans un 
peuple non recensé depuis de nombreuses années, on ne pouvait plus différer le recensement, alors 
même que ce n’était pas le moment de confier cette tâche aux consuls, lorsque des guerres avec tant 
de peuples étaient imminentes. Un rapport au Sénat déclara que cette opération laborieuse et très 
peu consulaire avait besoin d’un magistrat particulier dont relèverait un service de scribes, le soin de 
garder les registres et la fixation de la règle pour l’estimation des fortunes”.

14	 D.H., Ant. Rom., frg. 20.M Pittia  : Ῥωμαῖοι δὲ πᾶσαν ἀναπετάσαντες οἰκίαν καὶ μέχρι τοῦ δωματίου τὴν 
ἀρχὴν τῶν τιμητῶν προαγαγόντες ἁπάντων ἐποίησαν ἐπίσκοπον καὶ φύλακα τῶν ἐν αὐταῖς γινομένων, οὔτε 
δεσπότην οἰόμενοι δεῖν ὠμὸν εἶναι περὶ τὰς τιμωρίας οἰκετῶν οὔτε πατέρα πικρὸν ἢ μαλθακὸν πέρα τοῦ μετρίου 
περὶ τέκνων ἀγωγὰς οὔτε ἄνδρα περὶ κοινωνίαν γαμετῆς γυναικὸς ἄδικον οὔτε παῖδας γηραιῶν ἀπειθεῖς 
πατέρων οὔτε ἀδελφοὺς γνησίους τὸ πλεῖον ἀντὶ τοῦ ἴσου διώκοντας, οὐ συμπόσια καὶ μέθας παννυχίους, 
οὐκ ἀσελγείας καὶ φθορὰς ἡλικιωτῶν νέων, οὐχ ἱερῶν ἢ ταφῶν προγονικὰς τιμὰς ἐκλιπούσας, οὐκ ἄλλο τῶν 
παρὰ τὸ καθῆκον ἢ συμφέρον τῇ πόλει πραττομένων οὐδέν : “Les Romains, eux, en laissant grande ouverte 
chaque maison, et en étendant l’autorité des censeurs jusque dans la chambre à coucher, confiaient à 
cette magistrature le soin d’inspecter et de surveiller tout ce qui se passait à l’intérieur. Ils estimaient 
en effet qu’un maître ne doit pas faire preuve de cruauté en châtiant ses esclaves, un père d’une dureté 
ou d’une mollesse excessives dans l’éducation de ses enfants, un mari d’injustice dans sa vie commune 
avec la femme qu’il a épousée, les enfants de désobéissance envers leurs pères âgés, que des frères 
légitimes ne devaient pas revendiquer plus que des parts égales du patrimoine. Ils considéraient aussi 
qu’il ne fallait ni banquets, ni beuveries durant toute la nuit, ni négligence, ni corruption des jeunes 
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par une censure en particulier, comme Plutarque à propos de la censure de Caton l’Ancien 15. 
Toutefois, comme l’observait A. E. Astin, l’expression regimen morum n’est nulle part définie 
de manière claire par les sources, et apparaît en réalité sous diverses formes 16 : Tite-Live est 
l’un des rares auteurs à utiliser l’expression regimen morum, mais il utilise aussi à plusieurs 
reprises l’expression mores regere 17 ; de son côté, Cicéron, par exemple, utilise également de 
manière variable les expressions mores regere, moribus praepositus, moribus praefuisse ou 
magister morum 18. Astin en a déduit que l’expression regimen morum, ou mores regere, même 
si elle correspondait à une responsabilité spécifique des censeurs, n’a pas reçu une définition 
formelle et claire de son contenu. Le terme de mores est également assez imprécis et général, 
et désigne approximativement la conduite, les manières de se comporter, les coutumes et les 
usages, ainsi que le style de vie et les habitudes 19 : ainsi, pour traduire en grec le concept latin 
de regimen morum, Plutarque utilise une périphrase et parle de “l’examen des mœurs et des 
genres de vie” (καὶ τὴν περὶ τὰἤθη καὶ τοὺς βίους ἐξέτασιν) 20. Quant à Denys d’Halicarnasse, il 

générations, et qu’on ne devait pas délaisser les honneurs dus aux ancêtres lors des cérémonies sacrées 
et des funérailles, ni rien faire d’autre qui allât contre le bien ou l’intérêt de l’État”. (trad. E.  Caire, 
S. Colin Bouffier, S. Pittia et R. Robert, Les Belles Lettres, 2002).

15	 Plut., Cat. M., 16.1-3  : Τῆς δ’ ὑπατείας κατόπιν ἔτεσι δέκα τιμητείαν ὁ Κάτων παρήγγειλε. κορυφὴ δέ τίς 
ἐστι τιμῆς ἁπάσης ἡ ἀρχὴ καὶ τρόπον τινὰ τῆς πολιτείας ἐπιτελείωσις, ἄλλην τε πολλὴν ἐξουσίαν ἔχουσα 
καὶ τὴν περὶ τὰ ἤθη καὶ τοὺς βίους ἐξέτασιν. Oὔτε γὰρ γάμον οὔτε παιδοποιίαν τινὸς οὔτε δίαιταν οὔτε 
συμπόσιον ᾤοντο δεῖν ἄκριτον καὶ ἀνεξέταστον, ὡς ἕκαστος ἐπιθυμίας ἔχοι καὶ προαιρέσεως, ἀφεῖσθαι, πολὺ 
δὲ μᾶλλον ἐν τούτοις νομίζοντες ἢ ταῖς ὑπαίθροις καὶ πολιτικαῖς πράξεσι τρόπον ἀνδρὸς ἐνορᾶσθαι, φύλακα καὶ 
σωφρονιστὴν καὶ κολαστὴν τοῦ μηδένα καθ’ ἡδονὰς ἐκτρέπεσθαι καὶ παρεκβαίνειν τὸν ἐπιχώριον καὶ συνήθη 
βίον ᾑροῦντο τῶν καλουμένων πατρικίων ἕνα καὶ τῶν δημοτικῶν ἕνα. τιμητὰς δὲ τούτους προσηγόρευον, 
ἐξουσίαν ἔχοντας ἀφελέσθαι μὲν ἵππον, ἐκβαλεῖν δὲ συγκλήτου τὸν ἀκολάστως βιοῦντα καὶ ἀτάκτως. οὗτοι δὲ 
καὶ τὰ τιμήματα τῶν οὐσιῶν λαμβάνοντες ἐπεσκόπουν καὶ ταῖς ἀπογραφαῖς τὰ γένη καὶ τὰς ἡλικίας διέκρινον, 
ἄλλας τε μεγάλας ἔχει δυνάμεις ἡ ἀρχή  : “Dix ans après son consulat, Caton brigua la censure. Cette 
magistrature est comme le sommet de tous les honneurs et en quelque sorte le couronnement de la 
carrière politique. Elle avait pour prérogative, entre beaucoup d’autres, l’examen des mœurs et des 
genres de vie. En effet, les Romains pensaient que ni le mariage, ni la procréation des enfants, ni le 
train de vie, ni les banquets ne devaient être exempts de surveillance et de contrôle et abandonnés 
aux désirs ou aux caprices de chacun  ; ils croyaient qu’un homme se révèle mieux dans ses actes 
que dans ceux de la vie publique et politique. Ils chargèrent donc deux magistrats d’observer, de 
corriger, de châtier quiconque se laisserait aller à l’amour du plaisir et s’écarterait du genre de vie 
traditionnel à Rome, et ils choisissaient deux hommes pour cet office : l’un parmi ceux qu’on appelle 
patriciens et l’autre parmi les plébéiens. On donnait à ces magistrats le nom de censeurs. Ils avaient 
le droit d’ôter son cheval à un chevalier et d’exclure du sénat celui qui menait une vie licencieuse 
et déréglée. Ils surveillaient aussi les fortunes, en faisant l’estimation et répartissaient les familles et 
les citoyens d’après leurs registres. Cette charge comporte encore d’autres prérogatives importantes.” 
(trad. R. Flacelière et É. Chambry, CUF, 1969).

16	 Astin 1988.
17	 Liv. 4.8.2 (voir supra n. 13) : morum disciplinaeque Romanae penes eam regimen ; 24.18.2 : censores (…) 

ad mores hominum regendos animum adverterunt  ; 40.46.1  : censores (…) moribus nostris praepositi  ; 
41.27.13 : moribus (…) regendis diligens et severa censura fuit ; 42.3.7 : censor moribus regendis creatus.

18	 Cic., leg., 3.7 : censoris (…) mores populi regunto ; Cluent., 119 : censorem (…) moribus praefuisse ; 129 : tu 
es praefectus moribus ; fam., 3.13.2 : (censor) magister morum ; prov. consular., 46 : morum severissimum 
magisterium ; Pison., 9 : vetus illa magistra pudoris et modestiae censura sublata est. Cf. Mommsen 1894, 
53 n. 3 ; Astin 1985 ; 1988, 14-15 ; Humm 1998, 88-93.

19	 Ernout & Meillet [1932] 1994, 415-416 (s.v. “mos, moris”) ; Hölkeskamp [1996] 2004 ; Blösel 2000.
20	 Plut., Cat. M., 16.1.
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utilise une hyperbole sur le thème de la “transparence” absolue de la vie privée des Romains 
(frg. 20.M Pittia) :

“Les Romains, eux, en laissant grande ouverte chaque maison, et en étendant l’autorité des 
censeurs jusque dans l’intimité de leur demeure, confiaient à cette magistrature le soin 
d’inspecter et de surveiller tout ce qui se passait à l’intérieur.”

Il n’existe donc pas de définition juridique claire pour la cura morum, ce qui signifie, 
selon A. E. Astin, que celle-ci ne faisait pas partie des attributions primitives de la censure : 
il s’agirait donc d’une responsabilité apparue ultérieurement parmi les missions confiées 
aux censeurs. Celle-ci ne semble pas avoir fait l’objet d’une mesure législative ou juridique 
particulière, par exemple par le vote d’une loi à un moment précis : l’existence du regimen 
morum serait donc le produit d’une longue évolution historique et institutionnelle. Cette 
première conclusion rejoint ainsi l’affirmation de Tite-Live selon laquelle la censure aurait 
d’abord connu des origines modestes et que, au moment de sa création, en 443 a.C., elle ne 
s’occupait pas encore du regimen morum 21  : en s’appuyant sur le témoignage de Tite-Live, 
T.  Mommsen avait déjà souligné que le regimen morum ne fut pas créé en même temps 
que le cens (qu’il supposait créé dès Servius Tullius) et qu’il n’est pas non plus mentionné à 
propos de la première censure, dont il contestait d’ailleurs l’historicité 22.

Le regimen morum ne correspond pas à une responsabilité particulière exercée en tant 
que telle, mais il est toujours associé à d’autres responsabilités liées au census. Ainsi, d’après 
le scoliaste qui commente le texte de Cicéron, les censeurs punissaient (notabant) les 
citoyens de la manière suivante : celui qui était sénateur était exclu du Sénat, celui qui était 
chevalier était privé de son cheval public, et celui qui était plébéien était inscrit sur les tables 
des Cérites et fait aerarius 23. Le regimen morum était donc directement lié aux opérations de 
la lectio senatus pour les sénateurs, de la recognitio equitum pour les chevaliers et du census 
en général pour les autres citoyens. L’instauration du regimen morum doit par conséquent 
être contemporaine, au minimum, de l’institution de la lectio senatus et de la recognitio 
equitum, mais aussi de la création du système “servien” sur lequel reposait le census, puisque 
la discriptio classium s’appuyait à la fois sur l’estimation des fortunes et sur l’évaluation de 
la dignitas de chaque citoyen par les censeurs 24. Ainsi, à partir du moment où les censeurs 
eurent à apprécier non plus seulement le citoyen d’après sa fortune, mais aussi d’après sa 
dignitas, le census a pu devenir un processus de hiérarchisation censitaire et morale de la 
communauté en partie fondée sur le regimen morum. D’autre part, le regimen morum ne put 
être confié aux censeurs qu’à partir du moment où ces derniers devinrent des magistrats 

21	 Liv. 4.8.2 : voir supra n. 13.
22	 Mommsen 1894, 53 et n. 4.
23	 Ps.-Asc. 103 Orelli = 189.17-21 Stangl : Hi (sc. censores) prorsus ciues sic notabant : ut, qui senator esset, 

eiceretur senatu ; qui eques R., equum publicum perderet ; qui plebeius, in Caeritum tabulas referretur 
et aerarius fieret ac per hoc non esset in albo centuriae suae, sed ad hoc [non] esset ciuis tantummodo, 
ut pro capite suo tributi nomine aera praeberet : “Les censeurs notaient les citoyens de cette manière : 
celui qui était sénateur, ils l’expulsaient du Sénat ; celui qui était chevalier, ils lui enlevaient son cheval 
public. Celui qui était simple plébéien, ils l’inscrivaient sur les registres de Cérites et le faisaient 
aerarius, ce qui avait pour effet qu’il n’était plus inscrit sur le registre de sa centurie. Il restait citoyen 
en ce sens seulement qu’il payait sa contribution (au Trésor) à titre individuel (pour sa personne)”.

24	 Liv. 1.42.4 : voir supra n. 11.
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jouissant d’une autorité suffisante pour accomplir un tel contrôle, c’est-à-dire lorsqu’ils 
reçurent la responsabilité de la recognitio equitum et celle de la lectio senatus : or la première 
véritable recognitio equitum remonte probablement à la censure d’Appius Claudius Caecus 
en 312, en lien avec l’intégration des equites Campani dans la classe dirigeante romaine 25, et la 
première lectio senatus remonte sans doute également à la même censure, conformément au 
plébiscite ovinien qui confia aux censeurs la tâche de constituer et de réviser périodiquement 
la liste des sénateurs (album senatorium) 26. Par conséquent, le regimen morum des censeurs 
dut connaître ses débuts au plus tôt à la fin du ive siècle 27. D’ailleurs, d’après le texte de Festus, 
le seul critère avancé par le plébiscite ovinien pour la sélection (lectio) des sénateurs par les 
censeurs était celui de choisir (legere) parmi “les meilleurs” (optimi) au sein de chaque ordre 
(ex omni ordine) de la cité, ce qui renvoie à un critère à la fois social (“les plus riches”) et 
moral (“les plus dignes”) 28 :

“Il était prescrit que les censeurs choisiraient pour faire partie du Sénat chacun des meilleurs 
de chaque ordre en procédant par curie 29”.

En fait, la noblesse républicaine a surtout insisté sur le sens moral d’optimus, probablement 
sous l’influence de l’hellénisme, comme on le devine dans l’elogium de L. Cornelius Scipio, 
fils du Barbatus, qui remonte aux années 240-230 a.C. :

“En lui la plupart des Romains reconnurent le meilleur des hommes de bien, Lucius Scipio 30”.

Ce sens moral d’optimus se trouve confirmé par la suite du texte de Festus qui signale 
qu’à partir du moment où les censeurs eurent à choisir les sénateurs, ceux qui avaient 
été “omis” (praeteriti) et “virés de leur place” (loco moti) étaient frappés d’ignominie 
(haberentur ignominiosi) 31. À l’origine, l’ignominia devait avoir le sens concret de “l’absence 
du nom” (in+gnomen) sur la liste (album) 32. Mais le fait qu’un nom attendu avait été “omis” 
(praeteritus) a dû rapidement entraîner pour l’intéressé “la rougeur de la honte” (ruborem), 
comme l’explique Cicéron :

“Le jugement du censeur n’inflige généralement rien au condamné si ce n’est la rougeur 
<de la honte>. C’est pourquoi, comme tout ce jugement ne concerne que le (re)nom, cette 
remontrance est appelée ignominie 33”.

25	 Diod. 20.36.5 ; voir Nicolet 1966, 29-45 ; Humm 2005, 133-184.
26	 Humm 2005, 185-226 ; Bur 2013, 37-40.
27	 Humm 2005, 214-219 ; id. 2010, 287-295 ; Bur 2013, 44-51.
28	 Hellegouarc’h [1963] 1972, 495-500 : l’optimus serait, dans son sens premier, “celui qui possède les opes”, 

c’est-à-dire une grande clientèle ainsi que la fortune nécessaire à son maintien ; mais optimus est aussi 
le superlatif de bonus, le personnage qui est pourvu de fides et qui se signale par sa virtus  : optimus 
désigne alors, au sens moral, “celui qui possède les plus belles qualités”, “l’honnête homme”, voire 
“l’homme parfait, formé par la philosophie” ; plus généralement, optimus désigne le citoyen “parfait”, 
voire “idéal”, qu’un sénateur romain était censé incarner.

29	 Fest. 290 L. : (…) donec Ovinia tribunicia intervenit, qua sanctum est, ut censores ex omni ordine optimum 
quemque curiati<m> in senatu<m> legerent. Voir Humm 2005, 214-219.

30	 CIL I2, 9 = ILLRP, 310 : Honc oino ploirume cosentiont R(omanorum) duonoro optumo fuise viro Luciom 
Scipione. Voir Humm 2007.

31	 Fest., 290 L. : Quo factum est, ut qui praeteriti essent et loco moti, haberentur ignominiosi.
32	 Piéri 1968, 113-115 ; Humm 2010, 292.
33	 Cic., Rep., 4, fr. 5 : Censoris iudicium nihil fere damnato obfert nisi ruborem. Itaque, ut omnis ea iudicatio 

versatur tantummodo in nomine, animadversio illa ignominia dicta est.
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La honte (au sens secondaire d’ignominia) n’est donc qu’une conséquence de l’absence 
du nom dont la présence était normalement attendue sur la liste sénatoriale. Cette absence 
signifiait en effet pour l’individu concerné (mais aussi pour la gens dont il portait le nom, 
ainsi que pour ses clients) qu’il ne faisait pas (ou plus) partie des “meilleurs”, entraînant ainsi 
la perte de renom et la honte (ignominia) sur le nom de tout le clan. L’omission (praeteritio) 
d’un nom par les censeurs ne pouvait donc être que le résultat de l’exercice du regimen 
morum.

L’apparition du regimen morum à la suite de la censure d’Appius Claudius Caecus en 312 
coïncide avec la naissance de la nobilitas patricio-plébéienne : le regimen morum exprimait 
une nouvelle conception de la cité dans laquelle l’élite politique et sociale était devenue une 
aristocratie de fonction que l’on peut qualifier de “méritocratie” 34. À partir de cette époque, 
celle-ci s’attache à donner une dimension éthique aux vertus qui définissent ses valeurs 
sociales et civiques, et qui lui permettent à la fois d’affirmer sa propre identité sociale et de 
constituer une élite effectivement composée des “meilleurs” 35. Mais la mise en place d’un 
contrôle aussi rigoureux sur la vie des citoyens nécessitait l’accord de la communauté, ou 
au moins des catégories supérieures, pour s’y soumettre. L’instauration du regimen morum 
vers la fin du ive siècle s’inscrit ainsi dans un contexte de redéfinition de la citoyenneté 
et de la cité, et surtout de sa classe dirigeante. Or cette redéfinition de la citoyenneté est 
nécessairement passée par une redéfinition des “normes” civiques.

Les “normes” civiques et le mos maiorum

En-dehors de la qualité d’optimus, attendue d’un sénateur, et de la notion de dignitas, qui 
pouvait s’appliquer de manière variable aux citoyens suivant leur rang dans la société, les 
“normes” civiques suivies par les censeurs lors du regimen morum n’étaient pas explicitement 
formulées. Les témoignages des sources littéraires ne nous permettent de les distinguer et 
de les définir que de manière négative, à travers les sanctions (notae) ou les admonestations 
censoriales (animaduersiones). La nota censoria tire son origine de la “marque de flétrissure” 
(nota) que le censeur adjoignait (adscribit) au nom d’un individu figurant sur une de ses 
listes (suivant le cas, liste des citoyens, des chevaliers ou des sénateurs) et finit par avoir le 
sens abstrait de “condamnation par les censeurs” 36. Mais il ne lui suffisait pas de signaler 
l’infamie qui frappait tel ou tel citoyen : le censeur devait en même temps spécifier le fait 
ou les faits pour lesquels il “notait” un individu et remettait en cause son honneur et sa 

34	 Hölkeskamp [1993] 2004, 18-28 et 2008, 87-95 ; Humm 2005, 122-131.
35	 Humm 2007.
36	 Liv. 39.42.6  : Patrum memoria institutum fertur, ut censores motis senatu adscriberent notas. Cic., 

Cluent., 118 : Qua re quicquid de subscriptionibus eorum mihi dicendum erit, eo dicam animo ut omnem 
orationem meam non de illorum facto, sed de ratione censoria habitam existimari uelim. 119  : Video 
igitur, iudices, animaduertisse censores in iudices quosdam illius consilii Iuniani, cum istam ipsam 
causam subscriberent. 127 : Nam haec quidem quae de iudicio corrupto subscripserunt, quis est qui ab illis 
satis cognita et diligenter iudicata arbitretur ? 132 : quid est quam ob rem quisquam nostrum censorias 
subscriptiones omnes fixas et in perpetuum ratas putet esse oportere ? Voir Mommsen 1894, 63 et n. 2.
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dignitas 37. La nota s’accompagnait donc de la mention des faits qui étaient reprochés au 
citoyen condamné : c’était la subscriptio, qui contenait le motif du blâme (animadversio) 38.

Les reproches qui étaient faits à l’intéressé peuvent ainsi présenter de manière négative 
les “normes” qu’on lui reprochait de n’avoir pas respectées. T.  Mommsen avait classé les 
motifs de blâme par les censeurs de la manière suivante 39 :

— Mauvaise attitude du soldat devant l’ennemi, et insubordination du soldat en face de 
ses officiers.

— Accomplissement incomplet des devoirs militaires (en particulier, défaut de 
comparution au recrutement, mais aussi prolongation illicite de permission ou prise 
de congé illicite).

— Négligence des agents subalternes de l’État dans l’accomplissement de leurs devoirs.
— Abus de l’imperium par un magistrat (faute par rapport aux signes auguraux, 

convocation irrégulière du Sénat, refus de l’intercession d’un collègue, abandon de 
poste, abus du pouvoir de coercition, corruption active ou passive, propositions de 
lois nuisibles ou accusations injustes).

— Abus des fonctions de juré (en particulier, corruption).
— Abus du droit de vote.
— Conduite irrespectueuse à l’égard des magistrats (spécialement des censeurs).
— Condamnation criminelle (quand elle se fondait sur un acte déshonorant).
— Faux témoignage et faux serment.
— Vol et autres délits privés infamants.
— Apparition en public comme acteur ou comme gladiateur.
— Improbité et manquement à la fides dans les relations privées.
— Tentative de suicide.
— Négligence des sanctuaires et des tombeaux de famille.
— Négligence dans l’accomplissement des devoirs de piété envers les proches.
— Exercice abusif de la puissance domestique, soit par excès de rigueur, soit par excès 

d’indulgence (envers les esclaves et avant tout envers la femme et les enfants), ou 
éducation défectueuse des enfants.

— Mariage inconvenant.
— Abus du droit de divorce.
— Mauvaise administration et dissipation des biens fonds ou de la fortune en général.
— Luxe déréglé (ainsi, par exemple, dépenses démesurées et excessives, possession de 

produits de luxe jugés inutiles et vie de désordre).

T. Mommsen et H. Greenidge ont estimé que les prescriptions relatives à la procédure 
de la notation censoriale, et donc une liste préalable des divers cas de notation, devaient 
figurer dans la formula census ou dans la lex censui censendo dicta publiée par les censeurs 
à leur entrée en charge, afin “de faire connaître d’avance aux citoyens les questions que leur 

37	 Mommsen 1894, 63-65.
38	 Cic., Cluent., 119 : Video igitur, iudices, animadvertisse censores in iudices quosdam illius consili Iunani, 

cum istam ipsam causam subscriberent.
39	 Mommsen 1894, 55-60.
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poserait le censeur” 40 : mais C. Bur a montré que ce n’était certainement pas le cas, et que 
la formula census devait se contenter d’établir les règles de calcul qui seraient suivies pour 
l’estimation des fortunes 41. Il n’est pas plausible, par conséquent, que les censeurs à leur 
entrée en charge aient apporté des précisions aux citoyens sur ce qui était attendu d’eux et 
sur les questions qui leur seraient posées, en établissant par avance, en quelque sorte, les 
“normes” à l’aune desquelles ils allaient être (moralement) “évalués”.

En revanche, la liste des infractions au comportement jugé “normal” pour un citoyen 
romain laissent apparaître, en négatif, les qualités et les vertus attendues de lui et qui 
devaient constituer les “normes” civiques et sociales sur lesquelles reposait le “consensus 
républicain” :

Motifs de blâme “Normes”

a)	 Mauvaise attitude du soldat devant l’ennemi ou insubordination 
face à ses officiers

uirtus, fortitudo, disciplina

b)	 Devoirs militaires mal accomplis officium, uirtus

c)	 Négligence des agents subalternes de l’État dans l’accomplissement 
de leurs devoirs

officium, diligentia

d)	 Abus de l’imperium par un magistrat pietas, officium, iustitia, 
fides, clementia, prudentia, 
sapientia, moderatio, 
humanitas

e)	 Abus des fonctions de juré (corruption) fides, aequitas, seueritas, 
integritas

f)	 Abus du droit de vote fides, dignitas

g)	 Conduite irrespectueuse en face des magistrats et spécialement 
des censeurs

officium, modestia

h)	 Condamnation pour crime fides, dignitas

i)	 Faux témoignage et faux serment fides

j)	 Vol et autres délits privés infamants fides, grauitas

k)	 Apparition en public comme acteur uirtus, dignitas, grauitas

l)	 Combats de bêtes ou de gladiateur uirtus, dignitas, grauitas

m)	 Improbité et manquement à la fides dans les relations privées probitas, fides

n)	 Tentative de suicide uirtus, dignitas, grauitas

o)	 Négligence des sanctuaires et des tombeaux familiaux pietas

p)	 Négligence dans l’accomplissement des devoirs de piété envers les 
proches

pietas

40	 Mommsen 1894, 50 ; Greenidge 1894, 58-60. Cf. CIL I2, 593, l. 147-148 : ex formula census quae Romae ab 
eo qui tum censum / populi acturus erit pro posita erit (…) ; Liv. 4.8.4 (supra n. 13) : (…) rem operosam 
ac minime consularem suo proprio magistratu egere (…) cui arbitrium formulae censendi subiceretur  ; 
29.15.9-10  : (…) censumque in iis coloniis agi ex formula ab Romanis censoribus data  ; dari autem 
placere eandem quam populo Romano ; deferrique Romam ab iuratis censoribus coloniarum priusquam 
magistratu abirent.

41	 Bur 2013, 67-68.
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q)	 Exercice abusif de la puissance domestique, éducation 
défectueuse des enfants

clementia, iustitia, amor, 
benevolentia, humanitas, 
officium

r)	 Mariage inconvenant dignitas, gravitas

s)	 Abus du droit de divorce amor, pudor, clementia, fides

t)	 Mauvaise administration et dissipation des biens fonds ou de la 
fortune en général

virtus, continentia, prudentia, 
parsimonia

u)	 Luxe déréglé et vie de désordre temperantia, continentia, 
abstinentia, verecundia, 
moderatio

Les “normes” de comportement attendues pour le citoyen romain concernent donc à la 
fois sa vie publique et sa vie privée :

virtus, fortitudo, disciplina, diligentia, moderatio, iustitia, 
aequitas, severitas, sapientia

Vie publique

officium, prudentia, pietas, clementia, humanitas, dignitas, 
gravitas, fides, probitas, moderatio

Vie publique et vie privée

amor, pudor, benevolentia, temperantia, continentia, 
parsimonia, abstinentia, probitas, verecundia

Vie privée

Le comportement d’un citoyen romain devait ainsi respecter certaines “normes” 
civiques, sans que l’autorité publique incarnée par les censeurs et chargée d’en contrôler le 
respect ne fît la distinction entre “vie publique” et “vie privée” : cette intrusion de l’autorité 
des censeurs dans la vie privée des citoyens, “jusque dans l’intimité de leur demeure” (μέχρι 
τοῦ δωματίου), semble avoir fait forte impression sur les auteurs grecs, qui soulignent que ce 
contrôle portait sur les mœurs et le genre de vie (τὴν περὶ τὰ ἤθη καὶ τοὺς βίους ἐξέτασιν) et 
donc sur le comportement aussi bien public que privé 42. Toutefois, si la distinction entre “vie 
publique” et “vie privée” leur paraissait peut-être assez ténue, du moins du point de vue des 
normes de comportement attendues d’un citoyen, les Romains semblent davantage avoir 
eu le sentiment que ces normes n’étaient pas les mêmes suivant que le citoyen était dans la 
vie civile (domi) ou à l’armée (militiae). Ainsi, pour Valère-Maxime, l’honnêteté (probitas) et 
la maîtrise de soi (continentia), “placées sous l’œil vigilant des censeurs” (censorio supercilio 
examinata), constituaient les qualités dont les Romains faisaient preuve en période de paix, 
et participaient à leur grandeur et à leur puissance au même titre que la discipline (disciplina) 
et la valeur (virtus) <militaires> dont ils faisaient preuve quand ils étaient à l’armée :

“La rigueur avec laquelle dans les camps la discipline a été maintenue et l’application portée à 
traiter les affaires militaires m’invitent à passer à l’étude de la censure qui, en période de paix, 
assure conseil et contrôle. Car, s’il est vrai que la puissance romaine a atteint un tel degré de 
grandeur grâce à la valeur (virtus) des généraux, il est certain aussi que l’honnêteté (probitas) 
et la maîtrise de soi (continentia), placées sous l’œil vigilant des censeurs, constituent une 
œuvre qui, pour son efficacité, mérite autant d’éloges qu’en reçoit la conduite de la guerre. À 
quoi bon en effet être actif hors de Rome, si, à l’intérieur, on se conduit mal 43 ?”.

42	 D.H., Ant. Rom., frg. 20. M Pittia (supra n. 14) ; Plut., Cat. M., 16.1 (supra n. 15).
43	 Val. Max. 2.9  : Castrensis disciplinae tenacissimum vinculum et militaris rationis diligens observatio 

admonet me ut ad censuram pacis magistram custodemque transgrediar : nam ut opes populi Romani in 
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Le regimen morum permettait par conséquent à l’autorité publique de vérifier le respect 
des normes de comportement (mores) par les citoyens, que ce fût dans la vie privée ou dans 
la vie publique, ou encore dans la vie civile ou dans la vie militaire. Mais ce contrôle public 
était assez peu producteur de nouvelles normes, car il portait essentiellement sur des normes 
déjà existantes, comme le souligne d’ailleurs Plutarque :

“Ils chargèrent donc deux magistrats d’observer, de corriger, de châtier quiconque se laisserait 
aller à l’amour du plaisir et s’écarterait du genre de vie traditionnel à Rome 44”.

Et lorsque, dans le Pro Cluentio, Cicéron décrit les fonctions du censeur dans le cadre 
du regimen morum, il fait explicitement référence au mode de vie antique et aux anciennes 
traditions :

“Tu as à veiller sur les mœurs, tu as à enseigner la discipline et la sévérité des temps antiques 45”.

Les “normes” sur lesquelles devaient s’appuyer les appréciations des censeurs dans le 
cadre du regimen morum portaient donc sur les comportements et les genres de vie (mores) 
traditionnels, c’est-à-dire tels qu’on imaginait qu’ils avaient dû exister par le passé et qu’ils 
avaient dû être suivis par les ancêtres (maiores) : elles étaient donc constituées d’un ensemble 
de valeurs aristocratiques et de modèles de comportement censés reproduire des “exemples” 
(exempla) du passé qui étaient véhiculés par un système de référence idéologique normatif 
que les Romains appelaient le mos maiorum. L’apparition du regimen morum, vers la fin 
du ive siècle, peut ainsi aussi s’expliquer par la volonté de faire de la préservation du mos 
maiorum un des objectifs de la censure  : il offrait aux vieilles gentes aristocratiques une 
garantie contre une évolution trop radicale de la société romaine et permettait de figer le 
système de valeurs de la nouvelle classe dirigeante patricio-plébéienne en en faisant des 
normes censées être immuables, et d’autant plus vénérables et contraignantes qu’elles 
paraissaient anciennes. L’instauration du regimen morum pouvait dès lors accompagner les 
profondes transformations politiques et sociales de la fin du ive siècle, censées reproduire 
et prolonger diverses mesures attribuées notamment aux “rois fondateurs”, comme Numa 
Pompilius ou Servius Tullius 46. L’apparition du regimen morum et l’affirmation du mos 
maiorum comme principe idéologique de la nobilitas sont ainsi deux phénomènes qui 
doivent être contemporains et qui doivent également dater de la fin du ive siècle 47. Car le 
mos maiorum était porteur de normes traditionnelles  : il s’appuyait sur l’exemplarité des 
ancêtres qu’il fallait imiter, notamment dans le contexte de la compétition aristocratique au 
sein de la nouvelle nobilitas patricio-plébéienne, née du partage du pouvoir entre patriciens 
et plébéiens et de l’accès de l’élite sociale de la plèbe aux plus hautes magistratures. Cet accès 
aux plus hautes magistratures passait par le mérite et la virtus individuels, mais il passait 

tantum amplitudinis imperatorum virtutibus excesserunt, ita probitas et continentia, censorio supercilio 
examinata, est opus effectu par bellicis laudibus. Quid enim prodest foris esse strenuum, si domi male 
uiuitur ? (trad. fr. d’après R. Combès, CUF, 1995).

44	 Plut., Cat. M., 16.2 (voir supra n. 15).
45	 Cic., Cluent., 129  : Tu es praefectus moribus, tu magister ueteris disciplinae ac seueritatis (trad. fr. 

P. Boyancé, CUF, 1953).
46	 Poucet 2001 ; Humm 2001 ; 2004 ; 2005, 345-372  et 541-600.
47	 Blösel 2000, 46-53.
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aussi, à chaque nouvelle génération, par la nécessité de faire au moins aussi bien, sinon 
mieux que les ancêtres dont on était issu 48.

L’exemplarité de la virtus des grands ancêtres était rappelée par l’évocation de leurs res 
gestae et de leurs honneurs (honores) lors des funérailles d’un membre de l’aristocratie, en 
même temps que l’exhibition de leurs imagines et des insignes de leurs magistratures, portés 
par des figurants dans la pompa funebris, de sorte que, aux dires de Polybe, “les jeunes gens 
sont incités à tout endurer au service de l’État, pour obtenir la gloire qui accompagne la 
valeur des héros 49” : pour Wolfgang Blösel, la pompa funebris offrait d’ailleurs une véritable 
“tribune” (Bühne) au mos maiorum 50. Dans ce contexte, on peut comprendre que le regimen 
morum avait aussi pour fonction de sanctionner ceux dont le comportement, privé ou 
public, n’était pas conforme à ce qu’on était en droit d’attendre de leur part, au vu de la gloire 
de leurs ancêtres, ou du comportement public ou privé qu’on leur prêtait : c’est par exemple 
le cas pour ceux qui restaient célibataires et sans enfants ou décidaient d’un divorce jugé 
arbitraire, et qui menaçaient ainsi la perpétuation de leur lignage en même temps qu’un 
modèle familial patriarcal qui reposait sur le culte des ancêtres et la transmission de la gens 51.

Des normes civiques à géométrie variable ?

En effectuant les diverses opérations du census (discriptio classium, recognitio equitum, 
lectio senatus), les censeurs donnaient (ou redonnaient) à chaque citoyen sa (juste) place 
dans la société, et donc son rang (ordo), selon une organisation très hiérarchisée. À Rome, 
le mot ordo est emprunté au vocabulaire militaire, où il désigne la place et le rang occupé 
par chacun au sein de l’armée rangée en bataille (agmen) ; par extension, le mot a fini par 

48	 L’exemplarité des ancêtres, pris pour modèles, est soulignée dans plusieurs elogia du tombeau des 
Scipions  : Virtutes generis mieis moribus accumulavi / progeniem genui facta patris petiei / maiorum 
optenui laudem (CIL I2, 15 = CIL VI, 1293 = ILLRP, 316) ; (…) honos fama virtusque / gloria atque ingenium 
quibus sei / in longa licuiset tibe utier vita / facile facteis superases gloriam / maiorum (…) (CIL I2, 10 = CIL 
VI, 1288 = ILLRP, 311). Voir Humm 2007.

49	 Polyb. 6.54.3 : Tὸ δὲ μέγιστον, οἱ νέοι παρορμῶνται πρὸς τὸ πᾶν ὑπομένειν ὑπὲρ τῶν κοινῶν πραγμάτων χάριν 
τοῦ τυχεῖν τῆς συνακολουθούσης τοῖς ἀγαθοῖς τῶν ἀνδρῶν εὐκλείας (trad. fr. R. Weil et C. Nicolet, CUF, 
1977).

50	 Blösel 2000, 37-46.
51	 Val. Max. 2.9.1-3 : Camillus et Postumius censores aera poenae nomine eos, qui ad senectutem caelibes 

peruenerant, in aerarium deferre iusserunt, iterum puniri dignos, si quo modo de tam iusta constitutione 
queri sunt ausi, cum in hunc modum increparentur : “natura uobis quemadmodum nascendi, ita gignendi 
legem scribit, parentesque uos alendo nepotum nutriendorum debito, si quis est pudor, alligauerunt. 
Accedit his quod etiam fortuna longam praestandi huiusce muneris aduocationem estis adsecuti, cum 
interim consumpti sunt anni uestri et mariti et patris nomine uacui. Ite igitur et non odiosam exsoluite 
stipem, utilem posteritati numerosae”. Plut., Cat. M., 16, 2  : Oὔτε γὰρ γάμον οὔτε παιδοποιίαν τινὸς οὔτε 
δίαιταν οὔτε συμπόσιον ᾤοντο δεῖν ἄκριτον καὶ ἀνεξέταστον, ὡς ἕκαστος ἐπιθυμίας ἔχοι καὶ προαιρέσεως, 
ἀφεῖσθαι (supra n. 15). Ainsi, la première exclusion du Sénat prononcée par des censeurs, M. Valerius 
Maximus et C.  Junius Bubulcus en 307 a.C., est-elle censée avoir touché un homme qui aurait été 
sanctionné pour avoir répudié sa femme sans avoir respecté les formes imposées par l’usage (Val. Max. 
2.9.2) : mais il s’agit sans doute là de préoccupations idéologiques plus tardives, probablement du iie 
siècle a.C. (cf. Humm 1998, 88).
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désigner un groupe rassemblant des personnes de même “rang social” 52. Dans l’organisation 
timocratique du système censitaire romain, l’ordo désigne un groupe relativement stable, 
défini et reconnu par les censeurs, qui dispose d’un statut juridique homogène et surtout 
d’une même dignité 53. En attribuant la création du système censitaire au bon roi Servius 
Tullius, Tite-Live, qui s’inscrit ici dans une tradition “républicaine” probablement d’origine 
censoriale 54, associe étroitement la discriptio classium et les distinctions entre les différents 
ordines de la cité, marqués par des différences de degrés pour la dignité et la fortune :

“Servius est considéré par la postérité comme le fondateur de toute distinction (discrimen) 
dans la cité, ainsi que des ordres (ordines) par lesquels se montre une différence entre les 
degrés (gradus) de dignité (dignitas) et de fortune (fortuna) 55”.

On a l’habitude de considérer que les distinctions censitaires entre les divers ordres 
reposaient exclusivement sur le montant de la fortune estimée à l’occasion des opérations 
du census, et que les degrés de dignité découlaient de cette répartition et donc de la richesse. 
Toutefois, l’histoire de la Rome républicaine offre un exemple peut-être extrême, mais en 
même temps très clair, où le “rang” (ordo), défini par la dignitas et le mérite personnel (virtus), 
a été préféré à la richesse et au prestige familial au moment de la constitution du summus 
ordo, c’est-à-dire de l’ordre sénatorial républicain : il s’agit de la lectio senatus exceptionnelle 
menée par le dictateur Fabius Buteo après la bataille de Cannes, en 216 a.C. En étant contraint 
de recruter des sénateurs au-delà du cercle habituel de ceux qui pouvaient être pressentis 
pour cet honneur (c’est-à-dire en-dehors de ceux qui avaient entamé leur cursus honorum 
depuis la précédente lectio senatus) 56, le dictateur déclara que : 

“Il procèdera de façon à ce qu’un rang (ordo) soit préféré à un autre rang, non un homme à un 
autre homme (ut ordo ordini, non homo homini praelatus) 57”.

Le dictateur chargé de la lectio senatus a donc annoncé qu’il tiendrait compte, pour 
combler les vides laissés par les pertes militaires récentes, du “rang” (ordo) occupé par 
chaque citoyen et non des personnes en tant que telles, c’est-à-dire, probablement, sans 
tenir compte de leur nom ou de leur réputation familiale  : il y a de bonnes chances pour 
que cette démarche s’inscrive dans une tradition censoriale authentique, ou dans un retour 
à la pratique d’origine de la lectio senatus en s’inspirant peut-être du modèle primitif issu du 
plébiscite ovinien de la fin du ive siècle a.C. 58. Or, tenir compte de leur “rang” (ordo), c’était 

52	 Ernout & Meillet [1932] 1994, 467 (s.v. “ordo”) ; Hellegouarc’h [1963] 1972, 427-428 ; Nicolet 1966, 165-
167 ; id. 1984a, 8-12 ; Cohen 1972 ; Kendel 1978 et 1980.

53	 Cic., leg., 3.7  : Censores (…) exin pecunias aeuitates ordines partiunto, equitum peditumque prolem 
describunto (…). 3.44 : Discriptus enim populus censu, ordinibus, aetatibus (…). Flacc., 15 : quae scisceret 
plebes aut quae populus iuberet, submota contione, distributis partibus, tributim et centuriatim discriptis 
ordinibus, classibus, aetatibus (…) iuberi uetarique uoluerunt (sc. maiores).

54	 Nicolet [1976] (2000a) ; Humm 2001 ; 2005, 345-372.
55	 Liv. 1.42.4 (supra n. 11).
56	 Liv. 23.23.5-6.
57	 Liv. 23.23.3-4  : nam neque senatu quemquam moturum ex iis quos C.  Flaminius L.  Aemilius censores 

in senatum legissent  ; transcribi tantum recitarique eos iussurum, ne penes unum hominem iudicium 
arbitriumque de fama ac moribus senatoriis fuerit  ; et ita in demortuorum locum sublecturum ut ordo 
ordini, non homo homini praelatus uideretur.

58	 Humm 2005, 204 et n. 70 ; 210 ; Hölkeskamp [1987] 2011, 145.
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d’abord tenir compte de leur “dignité” (dignitas) : pour C. Nicolet, un ordo représentait un 
groupe de personnes égales en dignité et occupant à ce titre une fonction au sein de la cité 
(ou ayant vocation à en occuper une) 59.

Mais comment définir la dignitas ? Contrairement à l’âge ou à la fortune, qui constituaient 
des critères “objectifs” au moment de la discriptio classium, la dignité (dignitas) était un 
critère relativement subjectif, qui dépendait largement de l’appréciation (existimatio) que 
pouvaient en faire les censeurs. La dignitas d’un citoyen correspondait en effet à l’attitude 
ou au comportement que l’on pouvait attendre de lui en fonction de son rang (ordo) dans la 
société : il s’agissait donc d’une notion relative. Pour J. Hellegouarc’h, le mot dignitas recouvre 
trois sens distincts dans le vocabulaire politique romain 60 :

— “la dignitas désigne tout d’abord la convenance de l’homme politique aux fonctions 
qu’il occupe ou qu’il désire remplir, et par voie de conséquence, le droit qu’il a à cette 
situation. (…) La dignitas est la qualité de celui qui est digne de remplir une fonction.” 
(p. 397).

— mais le mot dignitas “désigne aussi (et c’est même la valeur essentiel du mot dans ce 
domaine) la position qu’occupe le nobilis dans ce qu’il est convenu d’appeler l’échelle 
sociale. Il y a en effet des gradus dignitatis. Le degré de dignitas est commandé par 
l’accès aux magistratures (…). La fonction de sénateur est elle-même une dignitas (…)” 
(p. 400-401).

— le mot dignitas “exprime” non seulement “ce qui est dû” au dignus, mais aussi ce que 
celui-ci “doit”, en raison de la position qu’il occupe, c’est-à-dire des devoirs qui s’imposent 
au possesseur de la fides en fonction de ses capacités et des charges qu’il exerce” (p. 406).

Le regimen morum des censeurs avait donc pour but d’attribuer à chaque citoyen sa juste 
place parmi les ordines de la société, en fonction non seulement de la fortune de chacun, 
mais aussi de sa dignitas. Celle-ci ressortait à la fois du statut de sa position sociale (son 
rang ou son ordo) et de son comportement personnel (sa virtus ou ses mores). Si donc la 
dignitas dont avait fait preuve un citoyen était jugée insuffisante, les censeurs pouvaient 
être conduits à classer celui-ci dans un “ordre” ou un “rang” inférieur à celui qu’il occupait. 
Inversement (comme cela semble avoir été le cas pour la lectio senatus de Fabius Buteo), 
si le comportement d’un citoyen avait révélé une dignitas supérieure au rang (ordo) qu’il 
occupait, il pouvait être reclassé dans un ordre supérieur pour être mis en quelque sorte à 
sa “juste” place 61.

Mais est-ce à dire que les normes de comportement attendues n’étaient pas les mêmes 
pour tous les citoyens et dépendaient du statut social et du rang (ordo) occupé par chacun au 

59	 Nicolet 1984a, 7-21.
60	 Hellegouarc’h [1963] 1972.
61	 Parmi ceux qui n’avaient encore exercé aucune magistrature, Fabius Buteo choisit comme sénateurs 

ceux qui avaient fixé chez eux des dépouilles (spolia) des ennemis ou qui avaient reçu une couronne 
civique (Liv. 23.23.6), c’est-à-dire des citoyens de rang inférieur à celui de la magistrature et de l’ordre 
sénatorial, même s’ils provenaient probablement tous de la première classe censitaire : mais leur virtus 
au combat avait en quelque sorte élevé leur dignité, et la prise en compte de leur nouvelle dignitas 
permettait de justifier leur intégration dans le summus ordo.
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sein de la société civique ? Évidemment non : a priori, les “normes” de “bon” comportement 
civique étaient les mêmes pour tous. Elles étaient modelées sur les exemples de perfection 
que l’élite sénatoriale (constituée par les optimi) était censée représenter, et elles étaient 
rappelées par les modèles de comportement exemplaires proposés par les ancêtres 
(maiores) et véhiculés par le mos maiorum. En fait, les “normes” attendues n’étaient pas plus 
souples pour les membres de l’élite politique et sociale (nobles, sénateurs, chevaliers) que 
pour les autres citoyens (la masse de la plèbe), et les censeurs n’étaient pas plus indulgents 
pour les premiers que pour les seconds, bien au contraire : plus la dignitas d’un citoyen était 
élevée, plus l’attente du respect des normes par ce citoyen était importante. En réalité, ce 
n’étaient pas les normes sociales et civiques qui changeaient en fonction du rang que l’on 
occupait dans la société civique, mais c’est l’attente du respect de ces normes qui variait en 
fonction du rang occupé par chaque citoyen. Ainsi, le critère ou la “norme” attendue pour 
un sénateur romain était qu’il soit optimus, c’est-à-dire un citoyen par excellence, un citoyen 
romain dans sa perfection et sa plénitude, avec toutes les qualités liées à sa condition et à sa 
dignitas. En effet, si la dignitas était proportionnelle au rang occupé par chacun, les devoirs 
(officia) liés à cette dignitas étaient eux aussi proportionnels au rang de chaque citoyen  : 
plus la dignité était élevée, plus les devoirs étaient importants, suivant le principe de l’égalité 
géométrique et de la proportionnalité des droits et des devoirs qui régissait les institutions 
et la société timocratiques de la République romaine 62. Aussi, en accord avec le principe 
de l’égalité géométrique, les plus honorés étaient-ils aussi plus étroitement surveillés, afin 
qu’ils continuassent à donner le “bon exemple” et n’usurpassent pas une place conférant 
des privilèges et des honneurs particuliers qu’ils ne méritaient pas (ou plus). Le respect des 
normes civiques, a priori les mêmes pour tous, était donc davantage attendu des membres de 
l’élite, en particulier de ceux qui étaient définis et qui se définissaient comme “les meilleurs” 
(optimi), que du reste de la population. Le regimen morum était ainsi la conséquence logique 
d’une redéfinition de la citoyenneté fondée sur l’égalité géométrique.

C’était d’ailleurs là la portée réelle des sanctions prises par les censeurs  : si un citoyen 
n’avait pas une attitude conforme à sa dignitas, les censeurs pouvaient le changer de 
rang (ordo) afin que celui-ci soit de nouveau conforme à sa dignitas réelle. Le respect des 
“normes” de comportement qui était attendu était ainsi fonction du rang occupé par chaque 
citoyen et était, quant à lui, “à géométrie variable”. Les individus qui faisaient partie de l’élite 
sénatoriale (et, dans une moindre mesure, aussi ceux de l’élite équestre) constituaient pour 
les autres citoyens des “exemples” (exempla) vivants dont le comportement public ou privé 
était censé correspondre à la “norme” attendue pour le citoyen romain “idéal” (optimus ou 
bonus vir). C’est pourquoi les sanctions qui les frappaient étaient parfois particulièrement 
exemplaires, comme lorsque, par exemple, Fabricius Luscinus évinça du Sénat, en 275 a.C., 
Cornelius Rufinus parce qu’il avait fait montre d’un luxe exagéré (pour son époque) 63  ; ou 
lorsque Caton l’Ancien évinça du Sénat, en 184 a.C., le proconsul L. Quinctius Flamininus, 
frère du vainqueur de Cynoscéphales, parce qu’il avait abusé de son imperium proconsulaire 

62	 Nicolet [1976] 2000a ; Humm 2005, 572-600.
63	 Liv., Per., 14.4 ; D.H., AR, 20.13.1 ; Ov., Fast., 1.203-208 ; Val. Max. 2.9.4 ; Plin., Nat., 18.39 ; 33.142 ; 33.153 ; 

Plu., Syll., 1.1-2 ; Gell., NA, 4.8.7 ; 17.21.39 ; Flor. 1.13.22 ; Amp., Lib. mem., 18.9 ; Zon. 8.6.9.
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en commettant un assassinat pour des raisons privées ou par pure perversité 64  ; ou enfin 
lorsque, en 174 a.C., Q.  Fulvius Flaccus sanctionna son propre frère qui avait été tribun 
militaire, parce qu’il avait démobilisé une légion sans en avoir reçu l’ordre des consuls 65.

Les normes qui présidaient au jugement des censeurs lors du regimen morum étaient 
ainsi conformes à l’image d’une cité “aristocratique” régie par le principe de l’égalité 
“géométrique” d’après lequel les charges et les devoirs devaient être proportionnels au 
niveau de fortune et au “rang” (ordo) de chacun dans la société. Dans l’absolu, les normes 
idéales de comportement correspondaient à celles qui étaient attendues de la part d’un 
sénateur romain : celui-ci devait être un optimus vir parce qu’il appartenait au summus ordo 
et disposait, par son rang, d’une dignitas maximale dont il devait témoigner dans son propre 
comportement, aussi bien public que privé. Les elogia du tombeau des Scipions illustrent ces 
qualités aristocratiques que les défunts de cette famille sont censés avoir pratiqué au cours 
de leur existence : honos, fama, virtus, gloria, fortitudo et sapientia 66. Tandis que dans l’éloge 
funèbre prononcé par Q. Caecilius Metellus, en 221 a.C., sont énumérés “les dix biens les plus 
importants que les sages passaient leur vie à chercher” et que son père aurait possédé à la 
perfection :

“être un militaire de premier ordre, un orateur excellent, un général très courageux, être 
chargé d’affaires très importantes, être revêtu de la magistrature suprême, posséder une très 
haute sagesse, passer pour un sénateur éminent, acquérir une grande fortune par des voies 
honorables, laisser beaucoup d’enfants, et jouir de beaucoup de considération parmi ses 
concitoyens 67”.

64	 Valerius Antias, fr. 48 Peter = 49 Chassignet (ap. Liv. 39.43.1-4) ; Cic., Cat. M., 42 ; Liv. 39.42.6-12 ; Val. 
Max. 2.9.3 ; Plut., Cat. M., 17.1-6 ; Flamin., 18.4-10 ; 19.2-5.

65	 Valerius Antias, fr. 50 Peter = 51 Chassignet (ap. Liv. 41.27.1-2) ; Val. Max. 2.7.5 ; Vell. Pat. 1.10.6 ; Front., 
Strat., 4.1.32.

66	 CIL I2, 6-7 = CIL VI, 1284-1285 = ILLRP, 309  : [L(ucius) Corneli]o(s) Cn(aei) f(ilius) Scipio. // Cornelius 
Lucius Scipio Barbatus Gnaiuod patre / prognatus fortis uir sapiensque quoius forma uirtutei parisuma 
/ fuit consol censor aidilis quei fuit apud uos Taurasia Cisauna / Samnio cepit subigit omne Loucanam 
opsidesque abdoucit. CIL I2, 8-9 = CIL VI, 1286-1287 = ILLRP, 310 : L(ucius) Cornelio(s) L(uci) f(ilius) Scipio 
/ aidiles, co(n)sol, ce(n)sor. // Honc oino ploirume co(n)sentiont R[omane] / duonoro optumo fuise uiro / 
Luciom Scipione filios Barbati / consol censor aidilis hic fuet a[pud uos]. / Hec cepit Corsica(m) Aleria(m)
que urbe(m) / dedet Tempestatebus aide mereto[d]. CIL I2, 10 = CIL VI, 1288 = ILLRP, 311 (supra n. 48). 
CIL I2, 11 = CIL VI, 1289 = ILLRP, 312 : L(ucius) Cornelius Cn(aei) f(ilius) Cn(aei) n(epos) Scipio. / Magna 
sapientia / multasque uirtutes aetate quom parua / posidet hoc saxsum quoiei uita defecit non / hono 
honore is hic situs quei nunquam / uictus est uirtutei annos gnatus XX is / l[oc]eis mandatus ne quairatis 
honore / quei minus sit mandatus. CIL I2, 15 = CIL VI, 1293 = ILLRP, 316 : Virtutes generis mieis moribus 
accumulaui / progeniem genui facta patris petiei / maiorum optenui laudem ut sibei me esse creatum / 
laetentur stirpem nobilitauit honor. Cf. Hölkeskamp [1987] 2011, 209-212 ; Humm 2007, 105-106.

67	 Q. Caecilius Metellus, fr. 2 Malcovati (n° 6) (ap. Plin., Nat., 7.139-140) : Q. Metellus in ea oratione, quam 
habuit supremis laudibus patris sui L.  Metelli pontificis, bis consulis, dictatoris, magistri equitum, XV 
uiri agris dandis, qui plurimos elephantos ex primo Punico bello duxit in triumpho, scriptum reliquit 
decem maximas res optimasque, in quibus quaerendis sapientes aetatem exigerent, consummasse eum : 
uoluisse enim primarium bellatorem esse, optimum oratorem, fortissimum imperatorem, auspicio suo 
maximas res geri, maximo honore uti, summa sapientia esse, summum senatorem haberi, pecuniam 
magnam bono modo inuenire, multos liberos relinquere et clarissimum in ciuitate esse ; haec contigisse ei 
nec ulli alii post Romam conditam.
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Ces normes correspondaient aux qualités (uirtutes) et au genre de vie (mores) que le 
citoyen romain idéal était censé respecter ou atteindre, au sein d’une société dont l’élite était 
en compétition permanente 68. Cette compétition non seulement opposait entre eux les 
individus d’une même génération, qui cherchaient ainsi à assurer leurs prétentions à exercer 
les plus hautes magistratures et les plus hautes fonctions au sein de l’État, mais elle mettait 
également en concurrence les générations entre elles, puisqu’à chaque nouvelle génération, 
les jeunes membres de l’élite sociale et politique étaient censés faire aussi bien, sinon 
mieux que leurs illustres ancêtres dont les actions (res gestae) et les qualités individuelles 
(uirtutes) leur étaient sans cesse présentés en modèles (exempla) 69, comme autant de 
normes sur lesquels ils étaient censés régler leur propre comportement ainsi que leur mode 
de vie (mores). Celles-ci constituaient des normes sociales qui s’identifiaient au groupe 
dirigeant de la République et à ses pratiques politiques et sociales spécifiques, auxquelles 
l’institution de la censure et du regimen morum était chargée de veiller. À partir de la fin 
de la République, le déclin des principes politiques et idéologiques sur lesquels reposait 
le consensus républicain entraîna celui de la censure. La disparition du regimen morum 
s’accompagna d’une “juridicisation” croissante des conduites répréhensibles qui se traduisit 
par la multiplication de lois définissant l’infamie, ce qui provoqua une institutionnalisation 
croissante des normes de comportement dont l’Édit du préteur puis le Digeste constitueront 
l’aboutissement 70.

68	 Hölkeskamp [1993] 2004 ; [1995] 2004, 219-223 et 2008, 87-95 ; Humm 2007, 103-112.
69	 Polyb. 6.54.1-3 (cf. supra n. 49).
70	 Bur 2013, 764-871.
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Daube, D. (1973) : “Das Selbstverständliche in der Rechtsgeschichte”, ZRG RA, 90, 1-13.
Daugé, Y.-A. (1981)  : Le Barbare, Recherches sur la conception romaine de la barbarie et de la civilisation, 

Bruxelles.
Daverio, F. (1979) : “Sacrorum detestatio”, SDHI, 45, 530-548.
David, J.-M. (1980) : “Eloquentia popularis et conduites symboliques des orateurs de la fin de la République : 

problèmes d’efficacité”, QS, 12, 171-211.
— (1992) : Le patronat judiciaire au dernier siècle de la République romaine, Rome.
— (1993)  : “Conformisme et transgression  : à propos du tribunat de la plèbe à la fin de la République 

romaine”, Klio, 75, 219-227.
— (1998a) : “Les enjeux de l’exemplarité à la fin de la République et au début du Principat”, in : David 1998b, 

8-17.



Bibliographie	 615
É

lé
m

en
ts

 s
ou

s 
dr

oi
t d

’a
ut

eu
r -

 ©
 A

us
on

iu
s 

É
di

tio
ns

 m
ar

s 
20

17
 : 

em
ba

rg
o 

de
 2

 a
ns

—, éd. (1998b) : Valeurs et mémoire à Rome. Valère Maxime ou la vertu recomposée, Paris.
— (1998c) : “Valère Maxime et l’Histoire de la République romaine”, in : David, éd. 1998b, 119-130.
— (2000) : La République romaine. De la deuxième guerre punique à la bataille d’Actium, 218-31. Crise d’une 

aristocratie, Paris.
— (2001) : “Les étapes historiques de la construction de la figure de Coriolan”, in : Coudry & Späth 2001, 17-25 

et 415 (pour la discussion).
— (2003) : “Ce que la crise révèle”, in : Franchet d’Esperey et al. 2003, 451-455.
— (2012) : “Crise de l’éloquence, crise de la cité”, in : Citroni 2012, 245-267.
— (2013)  : “Les règles de la violence dans les assemblées populaires de la République romaine”, Politica 

antica, 3, 11-29.
— (2014) : “Formes du prestige oratoire à Rome, sous la République et le Haut-Empire”, in : Hurlet et al. 2014, 

35-45.
Davies, G. (2005) : “What Made the Roman Toga virilis?”, in : Cleland et al. 2005, 121-130.
—, éd. (2010) : A Companion to Horace, Oxford.
Davies, J. P. (2004) : Rome’s Religious History: Livy, Tacitus and Ammianus on their Gods, Cambridge.
Davies, S. (2010) : “Carthage, Corinth & 146 BCE: Shifting Paradigms of Roman Imperium”, in : Beyond Borders: 

Selected Proceedings of the 2010 Ancient Borderlands International Graduate Student Conference, https://
escholarship.org/uc/item/0fw661w0 (mise en ligne : 03-31-2010).

Davis, P. (2006) : Ovid and Augustus: a Political Reading of Ovid’s Erotic Poems, Londres.
De Blois, L. (2007) : “Army and General in the Late Roman Republic”, in : Erdkamp 2007, 164-179.
De Blois, L. et J. Bons (1992) : “Platonic Philosophy and Isocratean Virtues in Plutarch’s Numa”, AncSoc, 23, 

159-188.
De Blois, L., J. Bons, T. Kessels et D. M. Schenkeveld, éd. (2005) : The Statesman in Plutarch’s Works. Proceedings 

of the Sixth International Conference of the International Plutarch Society. Nijmegen / Castle Hernen, May 
1-5, 2002. Volume II: The Statesman in Plutarch’s Greek and Roman Lives, Mnemosyne, Supplementum 250, 
Leyde-Boston.

De Blois, L., P. Erdkamp, O. Hekster, G. De Kleijn et S. Mols, éd. (2003) : The Representation and Perception of 
Roman Imperial Power, Amsterdam.

De Caro, S. (2006) : Il santuario di Iside di Pompei, Naples.
Defosse, P., éd. (2002) : Hommages à Carl Deroux. I. Poésie, Bruxelles.
De Kleijn, G. (2001) : The Water Supply of Ancient Rome. City Area, Water and Population, Amsterdam.
— (2003) : “The Emperor and Public Works in the City of Rome”, in : De Blois et al. 2003, 207-214.
Della Corte, F. (1992) : “Agrippa e Mecenate : due politiche culturali a confronto”, Opuscula, 13, 119-135.
De Libero, L. (1992) : Obstruktion: Politische Praktiken im Senat und in der Volksversammlung der ausgehenden 

römischen Republik (70-49 v. Chr.) (Hermes Einzelschriften 59), Stuttgart.
Delignon, B. et Y. Roman, éd. (2009) : Le poète irrévérencieux. Modèles hellénistiques et réalités romaines, Paris.
De Ligt, L. (2007) : “Roman Manpower and Recruitment during the Middle Republic”, in : Erdkamp 2007, 

114-131.
De Ligt, L. et S. J.  Northwood, éd. (2008)  : People, Land, and Politics. Demographic Developments and the 

Transformation of Roman Italy (300 BC-AD 14), Leyde.
Delmas-Marty, M. (2014) : “Normes, Formes et Dogmes : Regard d’une juriste”, in : Chevallier-Le Guyader et 

al. 2014, 47-62.
De Martino, F. (1972) : Storia della costituzione romana, 1, Naples.
Demeulenaere, P. (2006) : “Normes et Valeurs”, in : Mesure & Savidan 2006, 826-829.
Demougin, S. (1999) : “Les vétérans dans la Gaule Belgique et la Germanie Inférieure”, in : Dondin-Payre & 

Rapsaet-Charlier 1999, 355-380.
—, éd. (1994)  : La mémoire perdue. À la recherche des archives oubliées, publiques et privées, de la Rome 

antique, Paris.
Demougin, S., X. Loriot, P. Cosme et S. Lefebvre, éd. (2006) : H. G. Pflaum. Un historien du xxe siècle, Paris.



616	 La norme sous la République et le Haut-Empire romains
É

lé
m

en
ts

 s
ou

s 
dr

oi
t d

’a
ut

eu
r -

 ©
 A

us
on

iu
s 

É
di

tio
ns

 m
ar

s 
20

17
 : 

em
ba

rg
o 

de
 2

 a
ns

Deniaux, É. (1987) : “De l’ambitio à l’ambitus. Les lieux de la propagande et de la corruption électorales à la 
fin de la République”, in : L’Vrbs : espace urbain et histoire (ier siècle av. J.-C.-iiie siècle ap. J.-C.), Colloque 
international de Rome, 1985, Rome, 279-304.

— (1993) : Clientèles et pouvoir à l’époque de Cicéron, Rome.
— (1996) : “Le patronage de Cicéron et l’arrivée des blés de Sicile à Rome”, in : Le ravitaillement en blé de Rome 

et des centres urbains des débuts de la République jusqu’au Haut-Empire, Actes du colloque international 
(centre J. Bérard et URA 994 du CNRS, 1991), Naples-Paris, 243-253.

— (2000)  : “L’importation d’animaux d’Afrique à l’époque républicaine et les relations de clientèle”, in  : 
Khanoussi et al. 2000, 1299-1307.

— (2002) : “Recherches sur le transport maritime dans la Méditerranée orientale : les affaires de Patiscus 
(51-43 av. J.-C.), in : Rivet & Sciallano 2002, 121-122.

— (2003)  : “La toga candida et les élections à Rome sous la République”, in  : Chausson & Inglebert 2003, 
49-55.

— (2006) : “Patronage. The Exchange of Favors and Social Harmony”, in : Morstein-Marx & Rosenstein 2006, 
401-420.

Depalma Digeser, E. (1998) : “Lactantius, Porphyry, and the Debate over Religious Toleration”, JRS, 88, 129-46.
Deproost, P.-A. et A.  Meurant, éd. (2004)  : Images d’origines. Origines d’une image. Hommages à Jacques 

Poucet (Transversalités, 4), Faculté de Philosophie et Lettres de l’Université catholique de Louvain et 
Facultés universitaires Saint-Louis.

Deremetz, A. (1995)  : “Entre Grecs et Barbares. Les Romains et la pensée de leur identité”, Le Barbare, le 
Primitif, le Sauvage, Études inter-ethniques, Lille III, Annales du C.E.S.E.R.E., 10, 49-60.

Deroux, C., éd. (2010) : Studies in Latin Literature and Roman History, vol. 15, Bruxelles.
Desbordes, F. (1991) : “Latinitas : constitution et évolution d’un modèle de l’identité linguistique”, in : Saïd 

1991, 33-47.
Deschamps, J.-C. et P. Moliner (2008)  : L’identité en psychologie sociale. Des processus identitaires aux 

représentations sociales, Paris.
Dessau, H. (1906)  : “Livius und Augustus”, Hermes, 41, 142-151 [= W. Schmitthenner, éd. (1969)  : Augustus, 

Darmstadt, 1-11].
Dettenhofer, M. H., éd. (1994) : Reine Männersache? Frauen in Männerdomänen der antiken Welt, Cologne.
— (2000) : Herrschaft und Widerstand im augusteischen Principat. Die Konkurrenz zwischen res publica und 

domus Augusta, Stuttgart.
Devillers, O. (1994) : L’art de la persuasion dans les Annales de Tacite, Bruxelles.
— (2000) : “Le temps dans le Jugurtha de Salluste : quelques remarques”, Euphrosyne, 28, 203-212.
— (2006) : “Les listes de prodiges chez les historiens latins”, in : Amato et al. 2006, 5-30.
— (2007) : “Le projet de Tacite en écrivant l’Agricola”, in : Ledentu 2007, 211-230.
— (2012a) : “Tacite, Germanicus et le Principat”, Vita Latina, 185-186, 141-163.
— (2012b) : “Tacite. Annales, I-II. Orientation bibliographique”, Vita Latina, 185-186, 281-302.
— (2014a)  : “Notices nécrologiques et attitude des élites sénatoriales face au pouvoir impérial dans les 

Annales de Tacite”, in : Coste et al. 2014, 17-27.
— (2014b) : “Les opera minora ‘laboratoire’ des opera maiora”, in : Devillers 2014c, 13-30.
—, éd. (2014c) : Les opera minora et le développement de l’historiographie tacitéenne, Bordeaux.
Devillers, O. et J. Meyers, éd. (2009) : Pouvoirs des hommes, pouvoir des mots, des Gracques à Trajan. Hommages 

au Professeur Paul Marius Martin (Bibliothèque d’Études Classiques 54), Louvain-Paris-Dudley, MA.
De Vivo, A. (2011) : Frammenti di discorsi ovidiani, Naples.
Dihle, A. (1987) : Die Entstehung der historischen Biographie, Heidelberg.
Di Mino, M. R., éd. (1991) : Rotunda Diocletiani. Sculture decorative delle terme del Museo Nazionale Romano, 

Rome.
D’Ippolito, F. M. (1998) : “Fabio Pittore rivisitato”, Atene e Roma, 43, 142-155.
Dixon, S. (1985) : “Polybius on Women and Property”, AJPh, 106, 147-170.



Bibliographie	 617
É

lé
m

en
ts

 s
ou

s 
dr

oi
t d

’a
ut

eu
r -

 ©
 A

us
on

iu
s 

É
di

tio
ns

 m
ar

s 
20

17
 : 

em
ba

rg
o 

de
 2

 a
ns

Doblhofer, E. (1992) : Horaz in der Forschung nach 1957, Erträge der Forschung 279, Darmstadt.
Dodds, E. R. (1977) : Les Grecs et l’irrationnel, Paris.
Dolansky, F. (2008) : “Togam virilem sumere: Coming of Age in the Roman World”, in : Edmondson & Keith 

2008, 47-70.
Dominik, W. et J. Hall, éd. (2010) : A Companion to Roman Rhetoric, Oxford.
Donaldson, M. D. (2003) : The Cult of Isis in the Roman Empire. Isis invicta (Studies in Classics 22), Lewiston.
Donati A., éd. (2015) : L’iscrizione e il suo doppio, Faenza.
Dondin-Payre, M. et M.-T. Rapsaet-Charlier, éd. (1999)  : Cités, municipes, colonies. Les processus de 

municipalisation en Gaule et en Germanie sous le Haut Empire romain, Paris.
Drake, H. A. (2011) : “Intolerance, Religious Violence, and Political Legitimacy in Late Antiquity”, Journal of 

the American Academy of Religion, 79, 193-235.
Drecoll, V. H., éd. (2007) : Augustin Handbuch, Tübingen.
Dreischer, S. (2013) : “Transzendenz und Konkurrenz: eine Einführung”, in : Dreischer et al. 2013, 1-26.
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